
 
 
 
 
 
 
 

 
 
Tandis que Jésus parlait ainsi, des messagers 
vinrent de la maison du chef de la synagogue 
et lui dirent : « Ta fille est morte. Pourquoi 
déranger encore le Maître ? » Mais Jésus ne 
prêta aucune attention à leurs paroles et dit à 
Jaïrus : « N'aie pas peur, crois seulement. » Il 
ne permit alors à personne de l'accompagner, 
si ce n'est à Pierre, à Jacques et à son frère 
Jean.  
Jésus lui répondit : « Ne te l'ai-je pas dit ? Si 
tu crois, tu verras la gloire de Dieu. » On 
enleva donc la pierre. Jésus leva les yeux vers 
le ciel et dit : « Père, je te remercie de m'avoir 
écouté. Je sais que tu m'écoutes toujours, 
mais je le dis à cause de ces gens qui 
m'entourent, afin qu'ils croient que tu m'as 
envoyé. »  
Jésus se rendit ensuite dans une localité 
appelée Naïm ; ses disciples et une grande 

foule l'accompagnaient. 

 
 
Ils arrivèrent chez le chef de la synagogue, où 
Jésus vit des gens très agités, qui pleuraient et 
se lamentaient à grands cris. Il entra dans la 
maison et leur dit : « Pourquoi toute cette 
agitation et ces pleurs ? L'enfant n'est pas 
morte, elle dort. » Mais ils se moquèrent de lui. 
Alors il les fit tous sortir, garda avec lui le père, 
la mère et les trois disciples, et entra dans la 
chambre de l'enfant.  
Au moment où il approchait de la porte de 
cette localité, on menait un mort au cimetière : 
c'était le fils unique d'une veuve. Un grand 
nombre d'habitants de l'endroit se trouvaient 
avec elle.  
Quand le Seigneur la vit, il fut rempli de pitié 
pour elle et lui dit : « Ne pleure pas ! » 
Cela dit, il cria très fort : « Lazare, sors de là ! » 
Le mort sortit, les pieds et les mains entourés 
de bandes et le visage enveloppé d'un linge. 
Jésus dit alors : « Déliez-le et laissez-le aller. » 
 

 
 
Il la prit par la main et lui dit : « Talitha 
koum !  » — ce qui signifie « Fillette, debout, 
je te le dis ! » —.  La fillette se leva aussitôt et 
se mit à marcher — elle avait douze ans —. 
Aussitôt, tous furent frappés d'un très grand 
étonnement.  
Marie arriva là où se trouvait Jésus ; dès 
qu'elle le vit, elle se jeta à ses pieds et lui dit : 
« Seigneur, si tu avais été ici, mon frère ne 
serait pas mort. » Jésus vit qu'elle pleurait, 
ainsi que ceux qui étaient venus avec elle. Il 
en fut profondément ému et troublé, et il 
leur demanda : « Où l'avez-vous mis ? » Ils lui 
répondirent : « Seigneur, viens et tu verras. » 
Jésus pleura.  
Puis il s'avança et toucha le cercueil ; les 
porteurs s'arrêtèrent. Jésus dit : « Jeune 
homme, je te l'ordonne, lève-toi ! » 

 

 
 
Mais Jésus leur recommanda fermement de 
ne le faire savoir à personne ; puis il leur dit : 
« Donnez-lui à manger. »  
 
Les Juifs dirent alors : « Voyez comme il 
l'aimait ! » Mais quelques-uns d'entre eux 
dirent : « Lui qui a guéri les yeux de l'aveugle, 
ne pouvait-il pas aussi empêcher Lazare de 
mourir ? » Jésus, de nouveau profondément 
ému, se rendit au tombeau. C'était une 
caverne, dont l'entrée était fermée par une 
grosse pierre. « Enlevez la pierre », dit Jésus. 
Marthe, la sœur du mort, lui dit : « Seigneur, 
il doit sentir mauvais, car il y a déjà quatre 
jours qu'il est ici. » 
Le mort se dressa et se mit à parler. Jésus le 
rendit à sa mère. 
 


